
AMEUBLEMENTS
A. R Œ§L IN , Place du Gymna§e.

TAPIS DE SAISON
Tapis de Smyrne , Persans anciens et modernes.
Moquettes françaises et anglaises.
Tapis Brussels, tissés et imprimés.
Tapis carpets, Descentes de lits, Tapis de table, etc.
Rideaux d'Orient pour fenêtres et portières, en tissus chenille sans envers avec

encadrement.
Prix très avantageux.

Liquidation à très bas prix
de divers meubles avec incrustation ivoire, nacre et bronze, sur bois noir, tels que :
Bahuts et tables de salon, Bureaux de dames, Secrétaires, Tables à ouvrage.

F. ROULET & GIE
PLACE PURRY

mettent en vente une série de

CONFECTIONS D'HIVER
à des prix excessivement bas.
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MONT-DORE
première qualité à 60 cent, la livre, pai
boîte, à l'épicerie Temp le-Neuf 13.

« |ii Q Faute d emp loi, on offre à vendre
H V I O  un joli char neuf à brancard , avec
limonière et timon, pouvant supporter
une charge de 1200 litres, plus un joli
saloir neuf, en chêne, avec couvercle,
pouvant contenir la viande de deux
porcs . S'adresser à A.-G. Schiiffer , à
Saint-Biaise.

A vendre, à un prix raisonnable, un
habillement noir complètement
neuf . A la même adresse, on prendrait
une apprentie couturière. S'adresser rue
des Bercles 5, ler étage.

grandes, saurées jaune d or, durables,
sont envoy ées par la poste franco et con-
tre remboursement :

La caisse d'environ 240 pièces fr. 3.25',
2 caisses fr . 5.25, 4 caisses fr. 10.25, 6
caisses fr. 14.25.

NB. Si les captures sont bonnes, il
pourra être fait plus tard des prix encore
plus avantageux. (M. a 3030/11 H.)

Ed. MEYER , succ'de A.-L. MOHR,
A ltona près Hambourg.

Aloses de _K_iel

Lundi 23 novembre 1885, à 2
heures après-midi, à l'Hôtel-de-
Ville de Neuchâtel, les héritiers de
veuve de Béat-Henri Muller exposeront
en vente par voie d'enchères publiques,
les immeubles qu'ils possèdent à Neu-
châtel , rue des Moulins , comprenant mai-
sons d'habitation et jardins, le tout dé-
signé au cadastre comme suit :

Article 1040, plan folio 1, n° 86.
Rue des Moulins, logements et caveau de
5 mètres. Limites : Nord 1039, sud, est
et ouest 1038.

Article 2024, plan folio 1, n» 80,
81, 82, 83 et 245. Rue des Moulins , bâti-
ment, places et jardin de 394 mètres.
Limites : Nord 1048, 39, 40, est rue des
Moulins, sud 960, 1672, ouest 2025.

Subdivision :
N 0' 80, logements de 216 mètres.

• 81, cour de 4 »
> 82, place, terrasse, 117 »
> 83, place de 4 >
» 245, jardin, dépendances de 53 m.

Article 2136, plan folio 1, n» 248,
jardin de 132 mètres. Limites: Nord 2135,
est 2024, sud 1672, ouest 2135.

S'adresser pour visiter les immeubles
et pour renseignements à M. J.-A. Du-
commun , agent d'affaires , rue du Musée
n° 4, et pour les conditions au notaire
Beaujon chargé de la vente

Neuchâtel, le 2 novembre 1885.

IMMEUBLES A VENDRE

Le syndic de la masse en faillite Ernest
Olivier, cafetier à Colombier, offre à ven-
dre de gré à gré : Une pendule à
sonnerie et répétition , ainsi qu 'un
oiseau empaillé.

S'adresser au citoyen Edouard Redard ,
agent d'affaires , à Colombier .

UfflfONCES DE VENTE

— Le président du tribunal civil du
district de Neuchâtel convoque les créan-
ciers de la masse en faillite du citoyen
Porret , Charles, marchand-tailleur, à Neu-
châtel, pour le jeudi 19 novembre 1885,
à 2 heures du soir, à l'hôtel de ville de
Neuchâtel, aux fins d'assister aux opé-
rations de clôture de la faillite.

— L'autorité tutélaire du cercle de Mô-
tiers, dans sa séance du 25 juillet 1885,
a nommé le citoyen Matthey-Doret, Er-
nest, notaire, à Couvet, tuteur de Marthe-
Angèle et Cécile-Léa Reymond , filles mi-
neures du citoyen Reymond, Jean-Louis,
veuf de Lucie-Léa née Rosselet, domici-
lié au Mont-de-Boveresse.

— Dans sa séance du 13 novembre
1885, l'autorité tutélaire du cercle d'Au-
vernier a libéré le citoyen A. Roulet, no-
taire, à Neuchâtel, des fonctions de cura-
teur du citoyen Bachelin, Charles, origi-
naire d'Auvernier , domicilié à Florence,
fonctions qui lui avaient été conférées le
9 janvier 1874, et a libéré ce dernier de
la curatelle.

Extrait de la Feaille officielle

VENTES PAR VOIE D'ENCHÈRES
On vendra par voie d'enchères publi-

ques, je udi 19 novembre, dès 9
heures du matin, Place Purry, les
objets suivants : une machine à coudre
Pfafi , 6 chaises bois dur placets jonc, 1
couleuse avec réchaud , environ 30 litres
liqueurs, etc.

Neuchâtel, le 12 novembre 1885.
Greffe de paix.

Bulletin Météorolog ique. — NOVEMBRE.
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449 A vendre, sur la route cantonale,
près St-Aubin , une maison d'habitation
en bon état, avec jardin et dépendances
s'étendant jus qu'au lac.

S'adresser au bureau du journal.

A vendre à Cormondrèche, pour St-
Georgès 1886, une maison renfermant
deux logements. S'adr. à M. N. Nicolet,
Faubourg du Lac 21, Neuchâtel.

P__DACTI0N : Rus dn Temple-Neui. 3

LM lettres non affranchies
et anonymes ne sont pas acceptées

On s'abonne à tonte époque

BUREAUX : Rue du Temple-Neui. 3

Les annonces remises
au bureau avant 4 heures du soir,

paraissent
dans le numéro du lendemain
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Pour Officiers
Pour cause de départ , on offre à ven-

dre, à un prix raisonnable, un uni forme
complet de lieutenant d'infanterie. S'adr.
à M. Auguste Wuthier père, à Coffrane.

de meubles, étoffes et fournitures, literie,
stores peints , etc., au magasin de
meubles, Terreaux 6.

Liquidation

A. DOLLEYRES
RUE DES EPANCHEURS

Spécialité de Robe§ et Trousseaux
APERÇU DES OCCASIONS

Lainage broché, 1 mètre de large, 1.50 Jupons feutre depuis fr. 3.—
Lainage uni , pure laine, 1 m. d. large, 1.80 Confections en beau drap noir, 12.—
Lainage dernière fantaisie, » 1.70 Confections en beau bouclé, 25.—
Reps forte qualité, » 1.60 Jaquettes en beau drap, 13,—
Drap foulé, très chaud , » 1.60 Jaquettes en bouclé, 18.—
Forte mi-laine, » 0.90 Rotondes ouatées depuis 24.—
Mérinos noir , pure laine, » 1.45 Imperméables dernier genre, 12.—
Peluche pour jupons , pure laine, Jerseys belle qualité uni , 7.50

80 cm. de large, 1 50 Mantelets flanelle coton, - 2.50
Peluche pour jupons , 60 cm., 0.90 Une affaire couvertures de lits
Toile blanche pour rideaux, 0.25 blanches, 14.50
Toile rousse pour chemises, 0.35 Une affaire couvertures mi-laine, 2.50
Jupons laine très chauds, 1.90 Descentes de lits depuis —.95

Grands choix de coupons depuis 3 francs la robe entière.



A vendre 1 calorifère avec appareils
à ailettes, pour chauffer tout un apparte.
ment ou une grande pièce, chez Pré
bandier frères , fumistes, rue du
Seyon 15, qui se recommandent pour tous
les travaux de fumisterie.

507 A vendre, faute d'emploi, un po-
tager de construction solide et bien con-
servé, avec grands ustensiles parmi les-
quels 2 bouilloires en cuivre dont une
dite caisse à eau, de la contenance de 25
à 30 litres, et l'autre de 16 litres environ.
Ce potager conviendrait à un hôtel ou
pension et serait cédé à un prix avanta-
geux. — A la même adresse, une cham-
bre meublée est à louer à un jeune hom-
me. S'adr. au bureau d'avis qui indiquera.

61IMTEII
Le soussigné a l'avantage d'annoncer

à ses amis .et connaissances et au public
en général, que depuis le 3 novembre , il
débite du porc frai s, et en outre du
salé fumé bien conditionné, à un prix
modéré. .

L. PERRET-VEUVE,
53, Corcelles, près Neuchâtel.

A la même adresse, toujours réparation
de pendules en tout genre, horloges,
réveils, montres et bijouterie.

Froraaqe de l 'Emmenthal
tout gras, à 70 centimes la livre au
détail , et par quantité de 10 livres au
moins à 65 centimes.

LE MÉDECIN DU VILLAGE

FEUILLETON

par M"" d'ARBOUVILlE

Huit jours après, Eva Meredith des-
cendait le grand escalier de l'hôtel ,
tenant encore, comme lorsqu'elle entra
dans cette fatale maison, son fils par la
main. Lady Mary était un peu en ar-
rière, quelques marches plus haut qu 'elle ;
de nombreux domestiqués, tristement
silencieux, regardaient et regrettaient la
douce maîtresse chassée du toit paternel.

En quittant cBtte demeure, Eva Mere -
dith quittait les seuls êtres qu'elle connût
sur la terre, les seuls dont elle eût le
droit de réclamer la pitié ; le monde
s'ouvrait devant elle, immense et vide.
C'était Agar parlant pour le désert.

— C'est horrible, docteur ! s'écrièrent
les auditeurs du médecin du village ;6y
a-t-il des vies si complètement malheu-
reuses ? Quoi ! vous avez vu vous-mê-
me....

Reproduction interdite aux journaux qui n'ont
pas de traité avec H. Galmann-Lévy, éditeur , à
Paris.

— J'ai vu , mais je ne vous ai pas en-
core tout dit, répondit le docteur Barnabe*.
Laissez-moi achever.

Peu de temps après le départ d'Eva
Meredith, lord J. Kysington se mit en
route pour Londres. Me trouvant libre,
je : renonçai à tout nouveau désir de
m'instruire : j'avais assez de science
pour mon village, j 'y revins en toute
hâte. ;

Nous voilà donc encore dans cette
petite maison blanche, réunis comme
avant cette absence de deux années.
Mais combien le temps qui venait de
s'écouler avait augmenté la grandeur du
malheur ! Nul n'osait parler de l'avenir ,
ce moment inconnu dont nous avons tous
tant besoin et sans lequel le jour présent
passe, s'il est heureux, en ne donnant
qu'un bonheur trop faible, s'il est triste,
en laissant le malheur trop grand.

Jamais je ne vis une douleur plus
noble dans sa simplicité, plus calme
dans sa force, que celle d'Eva Meredith.
Elle priait encore le Dieu qui la frappait.
Dieu, pour elle, c'était celui qui peut
l'impossible, celui près duquel on recom-
mence l'espérance quand les espérances
de la terre sont éteintes. Son regard, ce
regard plein de foi qui m'avait déjà si

vivement frappé, s arrêtait sur le front
de William comme pour y attendre la
venue de l'intelligence, qu 'elle appelait
par ses prières. Je ne saurais vous pein-
dre la courageuse patience de cette
mère ; je ne saurais vous dire tous les
t résors d'amour, de pensées, dé récits
ingénieux qu'elle prodiguait à cet enfant
qui écoutait sans comprendre, qui répé-
t ait, comme un écho, les derniers mots
(iu doux langage qu'on lui parlait. Elle
essaya, sous toutes les formes possibles,
les premières leçons de l'enfance ; elle
lisait à son fils, lui parlait, occupait ses
yeux par des images ; elle demandait à
la musique d'autres sons que les paroles.
Cherchant à le faire prier, elle joignait
ses petites mains, mais elle ne pouvait
lui faire lever les yeux vers le ciel.

Un jour même, faisant un horrible
effort, elle raconta à William la mort de
son père ; elle espérait, attendait une
larme. Ce matin-là son enfant s'endormit
pendant qu'elle lui parlait encore ; des
larmes furent versées, mais ce fut des
yeux d'Eva Meredith qu'elles tombèrent.

Elle s'épuisa ainsi en vains gfforts, en
luttes persévérantes ; elle travaillait pour
pouvoir continuer à espérer. Mais, aux
yeux de William, les images n'étaient

que des couleurs ; à ses oreilles, les pa-
roles n'étaient que du bruit. Cet enfant
cependant grandissait et devenait d'une
beauté merveilleuse. Si on ne l'eût vu
qu'un instant, on aurait appelé calme
l'immobilité de sa physionomie ; mais ce
calme prolongé, continu, cette absence
de tout chagrin, de toute larme, avait sur
nous un étrange et triste effet. Ah ! il faut
que souffrir soit bien inhérent à notre
nature, puisque l'éternel sourire de
William faisait dire à tout le monde :
«Le pauvre idiot !» Les mères ne savent
pas le bonheur qui se cache dans les
pleurs de leur enfant ; une larme, c'est
un regret, un désir, une crainte, c'est
l'existence enfin qui commence à être
comprise. Hélas ! William était content
de tout . Il semblait le long du jour dor-
mir les yeux ouverts ; il ne fuy ait nul
danger , il n'allait pas plus vite, il ne se
retournait pas ; il n'avait jamais d'ennui,
d'impatience, de colère ; s'il ne savait
pas obéir aux paroles qu'on lui disait, il
obéissait du moins à la main qui le con-
duisait. Dans cette nature privée de toute
lumière, il ne restait qu'un instinct : il
connaissait sa mère, il l'aimait même. H
se plaisait à s'appuyer sur ses genouxr
sur son épaule ; il l'embrassait. Quand j e

DÉPOTS DE

nvc A T É
de L. JEANNERET, à Neuchâtel.
Café de la Croix-Bleue. Epicerie Alf.

Zimmermann, Dessoulavy, Morthier,
suce, de F. Calame, Porret-Ecuyer,
Gacond et M™" Hurni. j

Le Maté possède les mômes propriétés que le thé
et le café mais il n 'agit pas sur le système nerveux.

Tous les jours,

BEAUX LIÈVRES FRAIS
à 80 cent, la livre,

au magasin de comestibles
Charles SEINET

rue des Epancheurs 8.

' A vendre un âne âgé de 8 ans ; prix
raisonnable. S'adr. à la scierie d'Engollon.

ECLUSE 41
Le litre. Le '/s lit.

Gentiane pure , fr. 5.— fr. 2.60
Eau de cerises pure , 5.— 2.60
Eau de cerises lre qualité , 2.20 1.20
Eau-de-vie de lies pure , 2.20 1.20
Eau-de-vie de marc pure, 1.40 0.80
Cognac fine Champagne , 2.50 1.40
Cognac ordinaire , 

~ 1.20 0.70
Eau de noix , vieille, 2.20 1.20
Anisette, cassis, curaçao, 1.50 0.80
Magen-Bitter , 1.50 0.80
Crème de Menthe, 1.30 0.70.
Sirops de capillaire, gomine, 1.40 0.8CF

» de framboise , groseille, 1.60 0.90
Absinthe lre qualité, 1.50 0 80
Vermouth lre qualité, 1.20 0.70

Vente au comptant , verre perdu.

A vendre chez François EGLI, Ecluse
n° 33, du

OUVERTURE
DU

Magasin de liqueurs 6t sirops

Caves du Palais
Mise eu perce prochainement d un

vase vin blanc 1884 Champréveyres, et
d'un vase vin rouge 1884, cru de la ville.
S'inscrire à l'Etude Wavre.

THE HORNIMÂN
qualité exquise

le paquet de '/ _ livre 2 fr . 50.
» de % » 1 fr . 25.

Dépôt chez Charles SEINET,
rue des Epancheurs 8.

Magasin A. ROBERT-JE iNMOKOD
à COLOMBIER

Chocolat aux noisettes.
I Biscuits de Calais.

Détail de la fabrique de lainene
ALCIDE BENOIT

ancien magasin Strittmatter rue du Seyon

LAINES
assorties en tous genres

QUALITÉS ET NUANCES
Tous les articles en laineries sont au

complet.

800 SPENCERS
(GIL-ETS VAUDOIS)

faits à la main, depuis fr. 6.50 à fr.13. —

500 GILETS DË CHASSE
pour enfants , jeunes gens el hommes

depuis fr. 3.75 à fr. 20.—

JIRSEYSÏ SAISON
Envoi franco d'échantillons sur demande.

Les articles sur commande et raccom-
modages sont exécutés promptement.

Poor cause de changement de
commerce,
¦ PËBÉ LIQUIDAT!
V ,̂ de Chaussures

au Jtagasin Ecluse 25.
30 "/. de rabais sur les prix de

facture.
Se recommandent pour toutes les ré-

parâ_i_i_e. y  JR
BUÇH ÎA 

et 
PERROTTI.

MAISON DE LA CITÉ OUVRIÈRE
Rue du Seyon .7 bis - NEUCHATEL - Rue du Seyon 7 bis

HABILLEMENTS CONFECTIONNÉ S ET SUR MESURE

DIED-SHE-M-KLEIN
PRIX - COURANT POUR LA SAISON D'HIVE R:

Vêtements complets pour hommes, tramé laine, fr. __.f> _>— i Pantalons mi-laine doublés , fr. 0»75
Vêtements complets pour hommes, pure laine, 29»— \ Pantalons nouveautés, de fr. O à SO»—Vêtements haute nouveaut é, depuis • 35,- Pardessus d'hiver doublés, depuis 19--Pantalons pure laine, €»» — ! r

Vêtements pour jeunes gens, catéchumènes et enfants, Pardessus d'enfants, Gilets de chasse, Chemises blanches
et couleur, flanelles.

VÊTEMENTS SUR MESURE



Tous les jours, arrivages de

BELLES PALÉES FRAICHES
de 10 cent, à 1 fr. la pièce

suivant la grosseur et suivant la pêche ,
au magasin de comestibles
Charles §EINET

rue des Epancheurs 8.

Demande de représentants
509 Une maison de fabrication d'un

article de forte consommation, demande
un représentant sérieux pour la place de
Neuchâtel et ses environs . Conditions
avantageuses, mais de bonnes références
sont exigées. S'adresser par écrit au bu-
reau du journal sous les initiales Z. B.

Bitter ferrugineux au quinquina
Une bouteille à 2 fr. 50 surfit pour

combattre avec succès l'appauvrissement
du saag, l'anémie et la faiblesse de l'es-
tomac. Pharmacie Fleischmann, Grand'-
rue 8.

517 On offre à vendre faute d'emp loi
et à uu prix très modique , une grande et
forte charrette avec essieux en fer et
brecette. S'adresser au bureau de la
feuille.

Mme Frey-Goumoëns
Maison du Placard

Etant de retour de mes achats avec un
splendide choix de chapeaux modèles
des premières maisons de Paris, j'invite
les dames de la ville et des environs à
visiter mon magasin, lequel , comme tou-
jours, est des mieux assortis dans tous
les articles qui concernent ma partie.

Chapeaux feutre et paille garnis, de-
puis le prix de 5 fr.

Foulards blancs et couleurs.
Grand choix de ruches nouveautés,

depuis le prix de 20 cent, le mètre.
Cravates pour messieurs.

Ouvrage soigné.

.MEOIDJES

OFFRES & DEMANDES D'EMPLOI
Un jeune homme de 18 ans , qui a fait

ses classes secondaires à Neuchâtel,
cherche un emploi dans un bureau ou un
magasin. Il ne demanderait pour le mo-
ment que son entretien. S'adr. à M. Arn.
G-uyot, Faubourg du Crêt 19.

Un jeune homme qui a fini son appren-
tissage de commerce, connaissant le
français et l'allemand, cherche une place
de commis dans une bonne maison . Les
meilleures références. A défaut, il désire
faire des écritures chez lui ou à domicile.
Discrétion assurée. Faire les offres sous
chiffres A. R. 10., poste restante, Neu-
châtel.

Atelier de Nikelaqe à Cortaillod
Les personnes qui auraient des pièces

à nikeler peuvent les adresser à U fabri-
que d'outils d'horlogerie dn soussigné,
qui attire particulièrement l'attention des
maîtres selliers, carossiers, serruriers,
fondeurs en robinetterie, etc.

Dépôt à Neuchâtel chez M. A. GYGER
pour recevoir les objets à nikeler.

E. FAURE.

le tenais longtemps éloigné, une sorte
d'anxiété de mouvement se manifestait
en lui ; je le ramenais près de sa mère :
il ne montrait aucune joie, seulement il
devenait tranquille. Cette tendresse, cette
faible lueur du cœur de William, c'était
la vie d'Eva ; c'est là qu'elle trouvait la
force d'essayer, d'espérer , d'attendre. Si
ses paroles n'étaient pas comprises, ses
baisers, du moins l'étaient. Que de fois
elle prit entre ses mains la tête de son
fils et baisa , baisa longtemps le front de
William , comme si elle eût espéré que
son amour embraserait cette âme muette
et glacée ! Que de fois elle attendit un
miracle en serrant son fils dans ses bras ,
«a mettant le cœur tranquille de William
sur son cœur brûlant !

Souvent elle s'oubliai t le soir dans
l'église du village (Eva Meredith était
d'une famille catholique) . A genoux sur
la pierre devant l'autel de la Vierge, au
pied de la statue de Marie tenant son
enfant dans ses bras, elle disait : < O
Vierge ! mon fils est inanimé comme
¦cette image du tien ; demande à Dieu
une âme pour mon enfant ! >

Elle faisait la charité à tous les enfants
pauvres du village, leur donnant du pain ,
des vêtements, en disant : « Priez pour

lui ». Elle- consolai t les mères qui souf-
fraient , dans le secret espoir que la con-
solation viendrait aussi pour elle : elle ne
laissait aucune larme couler des yeux
des autres, afin de pouvoir croire qu 'elle
cesserait aussi de pleureT. Dans tout le
pays, elle fut aimée, bénie, vénérée ; elle
le savait, et offrait doucement au ciel,
non avec orgueil , mais avec espérance,
les bénédictions des malheureux, pour
obtenir la grâce de son fils. Elle aimait
à regarder William dormir ; alors elle le
voyait beau et semblable aux autres en-
fants , elle oubliait un instant, une minute
peut-être, — et devant ces traits régu-
liers, cette chevelure dorée, ces longs
cils qui jetaient leur ombre sur la joue
rosée de William, elle était mère, mère
presque avec joie, presque avec orgueil .
Dieu a des moments de miséricorde
même envers ceux qu'il a condamnés à
souffrir .

(_L suivre.)

Dans une honorable famille, on pren-
drait une fille ou un garçon désirant
apprendre la langue allemande ; prix de
pension, y compris le blanchissage, fr. 40
par mois.

S'adresser pour d'autres renseigne-
ments à MM. Orell, Fussli et Ce, Liestal.

(B. 864 L.)

AVIS DIVERS

On demande à reprendre un petit ma-
gasin d'épicerie ou de tabac situé en ville,
tout de suite ou pour plus tard.

Adresser les offres avec conditions à
M. F. Convert , agent d'affaires , à Neu-
châtel.

ON DEMANDE A ACHETER

nu demande, dans un bureau de la
UN ville, un jeune garçon pour faire
des courses et quelques écritures. S'adr.
à M. B. Barrelet, 21, Faub. du Lac.

516 Un jeune homme, Suisse allemand ,
qui parle le français , cherche à se placer
comme commis dans un bureau. Préten-
tions modestes. Adresser les offres par
écrit sous les initiales E. E. 100, au bu-
reau du journal .

ÏTU 4 I A C 0n demande 2000 à 3000
M_Il_ll_i\ij bons échalas fendus, à 48
francs le mille, rendus dans une des
gares du Vignoble. En échange on don-
nerait du très bon vin blanc Neuchâtel-
ville 1884 à 55 c. le litre.

S'adresser: Neuchâtel case postale 248.

Une jeune f ille (Zuricoise) de-
mande une place d'apprentie chez
une couturier e-lingère. Adresser
offres et conditions à Muller, dentiste,
Schaff house. (Sch. 267 Q.]

APPRENTISSAGES

A louer tout de suite ou pour Noël, un
logement remis à neuf , de 3 chambres,
cuisine avec eau et dépendances. S'adr,
à la pharmacie Bourgeois.

A lfillPP un  ̂ aPPartement de ?
1UU.G1 pièces et dépendances ; vue

splendide. S'adresser au magasin Savoie-
Petitpierre. _ 

Pour Noël , au centre de la ville, un
petit magasin. S'adr. à M. Philipp in-
Speiser, charron, Terreaux 13.

A louer dès le 24 novembre ou le ler
décembre, un logement d'une chambre,
cuisine et galetas. S'adresser rue des
Fauss-esBrayes 11, rez-de-chaussée.

Chambre meublée à louer. Rue du
Seyon 19, 2me étage.

Maison MMisùerpr, à 1 Evole.
A louer le 3me étage ouest,

pour St-Jean 1886. S'adresser au
concierge. 

A louer tout de suite ou pour le 24
décembre un logement de 3 chambres,
cave et galetas. S'adr. Tertre 8, au 1er.

A louer tout de suite une chambre
meublée. S'adr . Ecluse 1, au ler .

Pour Noël , au haut du village de St-
Blaise, à des personnes soigneuses, un
logement de deux chambres et dépen-
dances. S'adresser à Fritz Feissly, à St-
Blaise. 

A louer, pour Noël , à des personnes
soigneuses , une petite maison neuve près
de la gare. S'adr. Rocher 2.

Tout de suite, chambre indépendante
non meublée, se chauffant. Flandres 7,
au 3me.

Chambres meublées à louer tout de
suite, maison pharmacie Bauler, 2e étage.

A louer une jolie chambre meublée,
indépendante et se chauffant . S'adresser
maison de la Préfecture, 2me étage.

A louer tout de suite ou pour Noël,
place du Port et rue St-Honoré n" 2, un
appartement au 2me étage, avec grand
balcon et belle vue sur le lac, composé
de 4 pièces, chambre de domestique et
dépendances. S'adresser à Antoine Hotz ,
père.
¦ A louer tout de suite ou pour Noël le

second étage de la maison du Faubourg
de l'Hôpital n° 40, composé de 5 cham-
bres, cuisine avec eau, et dépendances.
S'adresser à M. Gaudard , épicier, même
maison.

Un petit logement est à remettre pour
fin novembre à la Prise Hirschy.

A LOUER

/ M M i EAU ie COLOGNE
____ m i I ay.ant' obtenu le pre-
t̂ | j 1 oaier Prrx à toutes les

Expositions,
reconnue la meilleure qualité

pour la richesse, la force et la suavité
de son parfum.

J Ï7J J Savon à la glycérine |
^ X 4 JL JL t''ès apprécié par les i
gens distingués. i

Se trouvent dans tous les bons ma-
gasins de parfumerie.

Pour tout de suite on demande à
acheter une bonue cithare employée,
mais bien conservée. Offres sous M. 75.
poste restante Neuchâtel.

CITHARE

Tous les jours , escargots à la mode
des capucins , à 70 cent la douzaine, à
l'épicerie Temple-Neuf 13.

ESCARGOTS

514 Un maréchal-ferrant dip lômé de-
mande à louer une forge en ville ou dans
les environs. S'adresser au bureau.

515 Une dame seule demande à louer
une ou deux chambres non meublées,
exposées au soleil et dans un quartier
agréable. Adresser les offres sous les
initiales S. M., au bureau de cette feuille.

ON DEMANDE A LOUER

TT-r| /_, j eune fille cherche à se placei
UUC ,j ang une honnête famille poui
aider aux travaux d'un ménage. S'adr
chez M. Rothaeher, rue Fleury n" 18.

Une jeune fille , sachant faire la cuisi-
ne, demande à se replacer. Bonnes réfé-
rences. S'adr. rue de l'Industrie 28, au
premier.

Un jeune homme de 18 ans, bien re-
commandé, qui connaît un peu le service
de maison, désire trouver une place le
plus tôt possible. Renseignements chez
Mme de Pierre-Morel.
TTnn jeune allemande de 19 ans désire
UllU se placer au plus tôt , dans une
maison particulière, en qualité de femme
de chambre ou comme aide dans un
ménage. Adresse : Le Secours, Ecluse 24.
TTjip jeune fille de 17 ans, sachant
Ullt? un peu le français, désire se
placer pour aider dans un ménage. S'adr.
Promenade Noire n" 1, 2° étage.

ÏT-r| /_, bonne cuisinière cherche à se
UUC placer dans une bonne maison.
S'adresser chez Madame Bej -eler, rue St-
Honoré 12.

511 On voudrait placer à Neuchâtel
ou aux environs une fille de bonne mai-
son comme volontaire : elle pourrait en-
trer tout de suite. Le bureau du journal
donnera l'adresse.

TTfip jeune fille de toute confiance,U lit- qUj parie les deux langues, vou-
drait se placer comme bonne d'enfants,
ou pour s'aider à faire un ménage soigné.
S'adr. rue des Fausses-Brayes 3, au ler.

OFFRES DE SERVICES

On demande une gouvernante pour
deux jeunes garçons. S'adresser à Orell ,
Fussli et C* à Lausanne, sous O. 6748 L.

513 On cherche tout de suite une
bonne domestique sachant faire un bon
ordinaire. S'adresser au bureau de la
feuille.

DEMANDES DE DOMESTI QUES

Un chat tricolore s'est égaré samedi
depuis la Cité de l'Ouest. Prière de le
rapporter même quartier n° 5.

Vendredi dernier, il s'est égaré, entre
Praz et Neuchâtel, un chien de forte
taille, répondant au nom de Thirrax ,
robe tigrée, les quatre pieds blancs. La
personne qui l'aurait trouvé ou qui pour-
rait en donner des renseignements, est
priée de le faire savoir à Louis Vache-
ron , aubergiste à Praz (Vull y), qui ré-
compensera.

OBJETS PERDUS OU TROUVÉS

En rappelant ma fonderie de bronze,
cuivre jaune, etc., j'avise le public que
j'ai joint à ces fontes celle du fer , pour
laquelle je me recommande.

E. FAURE.

Fonderie de Cortaillod

CREVASSES
gerçures, brûlures, engelures enta-
mées, dartres, feux du visage, varices,
plaies, rapidement cicatrisées avec la
véritable GELÉE SICCATIVE
GOLLIEZ à la marque des deux
palmiers. Le flacon 1 fr. Par poste,
1 fr. 20. Pharmacie du Haut, à Morat ,
et les pharmacies. (H-7758-X)

Théâtre de Neuchâtel
Direction de M. Laclaindière

LUNDI 23 NOVEMBRE 1885
Bureaux: 7 !/4 h. —o— Rideau : 8l /t h.

1" représentation de

LES FILLES DE MARBRE
Drame en 4 actes, mêlé de chant,

par THéODORE BARRIÈRE et LAMBERT
THIBOUST

M. Laclaindière jouera le rôle de
Desgenais.

1" représentation de
LES CHARBONNIERS

Opérette en un acte, paroles de
PHILIPPE GILLE.

Musique de Jules COSTÉ.
Le piano sera tenu par M. L. PBOVESI ,

professeur , chef d'orchestre.
Ordre du spectacle : 1° Les Filles de

Marbre. 2° Les Charbonniers.

PRIX DES PLACES :
Loges et premières galeries numérotées ,

8 fr. 50. — Parterre numéroté, 2 fr. —. —
Secondes , 1 fr. —¦

On peut se procurer des billets à l'avance
au magasin do musique Sœurs Lehmann , vue
des Terreaux 3, et le soir à la Caisse.

Dépôt de pianos et harmoniums de la
maison HUG frères , à Bâle, Terreaux 3.



A quelque chose malheur est bon, dit
un vieux proverbe. Ceci devrait servir
d'enseignement à tous ceux qui se lais-
sent donner un autre produit en place des
véritables Pilules suisses du pharmacien
Brandt, qui sont recommandées par les
premières Autorités de la science et oui
donnent'de si bons résultats dans tous les
troubles des organes digestifs. 11 feut tou-
jours demander les Pilules suisses du
Sharmacien Brandt, qui coûtent 1 fr. 35
ans les pharmacies, et exiger que l'éti-

quette porte une croix blanche sur fond
rouge et la signature de R. Brandt ; de
cette manière, on sera sûr de ne pas être
trompé. 14

DERNIERES NOUVELLES
Belgrade, 17 novembre. — Le général

Leschanine a livré bataille, hier, entre
Koula et Widdin. Les Bulgares ont été.
battus et dispersés, abandonnant leurs
morts et leurs blessés sur le terrain.

Les Serbes ont fait mille prisonniers.
Leurs pertes sont relativement faibles.

Belgrade, 17 novembre. (Dépêche offi-
cielle.) — Le quartier-général serbe est
transféré à Tzaribrod. La position dé
Dragoman, attaquée par les Serbes, a étéu
abandonnée le 15 au soir par les Bul-
gares; . ¦ ¦.

Les retranchements de Trûne ont été
enlevés le 16 ; les Bulgjares sont entière-
ment battus et Trûne» est pris. Nou»
avons fait beaucoup de prisonniers. Un
bataillon bulgare entier a déposé lès ar-
mes et nous avons pris deux canons. A
Timok, un bataillon de volontaires bul-
gares a déposé les armes .

Belgrade, 17 novembre. — On s'attend
pour aujourd'hui à une grande bataille^
près de Slivnitza. De part et d'autre, on
concentre les troupes qui arrivent de
tous côtés à marches forcées.

Belgrade, 17 novembre. — Le ministre
turc Zia-Bey a conféré hier très longue-
ment avec M. Garachanine et lui a dé-
claré que la Porte n'avait pas l'intention
de se mêler au conflit serbo- bulgare.

Philippopoli , 17 novembre. — Une lé-
gion d'étudiants bulgares, se montant à
1,000 hommes, est partie hier soir pour
Sofia au milieu des acclamations de 1»
foule. i,

Tr ;

Maladies des Yeux
Le Dr L. Verrey, ancien assistant

du prof . Horner à Zurich, Méde-
cin-adjoint de l'hôpital ophthalmi-
que à Lausanne, donnera dès le 19
novembre des consultations sur les
maladies des yeux à Neuchâtel , Hôtel
du Faucon, le lundi de 3 */ _ à 6 h., le
jeudi de l i a  2 heures. (H2864L.)

FRANCE. — Lundi , à la Chambre,
M. Brisson alu la déclaration ministérielle.
Elle se prononce nettement contre l'éva-
cuation du Tonkin et de Mad agascar ;
elle ne veut demander le rétablissement
des finances qu'à l'ordre, l'économie et
de nouveaux sacrifices ; elle annonce que
le gouvernement appliquera le concordat
« avec fermeté et justice », et enfin elle
met. les lois d'affaires au premier rang
de celles que la Chambre aura à traiter.

Il n'y est fait aucune mention de l'am-
nistie, et c'est là, paraît-il , la question
qui au sein du conseil a donné lieu aux
plus sérieuses discussions.

Les journaux critiquent généralement
la déclaration ministérielle comme étant
impuissante à rallier la majorité. Des in-
cidents parlementaires sont prévus pour
jeudi .

Éboulement de Chancelade. — Bien
qu 'on puisse considérer aujourd'hui com-
me complètement avortés les travaux de
sauvetage des ouvriers ensevelis à Chan-
celade, on annonce que la maison Lipp-
mann , de Paris, vient d'envoyer 'une
équipe d'ouvriers spéciaux avec un ma-
tériel , complet, pour faire des sondages
et tâcher d'arriver jusqu 'aux malheureux
carriers.

Jeudi soir, un éboulement a failli
coûter la vie à plusieurs ouvriers ; ceux-
ci ont heureusement pu se sauver à temps,
l'un d'eux cependant a été atteint, mais
pas dangereusement.

Monnaies. — La Belgique a arrêté les
propositions suivantes : 1° Elle n'ehtra-
vera nullement la rentrée des écus bel-
ges en Belgique par la voie commerciale,
en cas de liquidation de l'Union latine ;
2° Elle admet le remboursement d'une
quantité de pièces belges à convenir avec
la France, le reste devant rentrer par voie
commerciale ; 3° La Belgique offre d'ad-
hérer purement et simplement à la nou-
velle convention , sous la seule condition
que la France consente à ne point se
prévaloir de cette clause contre la Bel-
gique dans le cas d'une dénonciation de
l'Union par une puissance autre que la
Belgique.

BIRMANIE . — Les hostilités ont com-
mencé ; une canonnière anglaise a capturé
sur l'Iraouaddy une embarcation bir-
mane. • _.

La guerre serbo-bulgare.
— La division du Danube est à Tzari-

brod , celle de la Morava en face de Trûn ,
celle de la Schumadja marche dans la di-
rection de Sofia. La division de cavale-
rie est vers Odorovci. Toutes (ces trou-
pes serbes opèrent un mouvement con-
centrique sur Sofia en tournant le pas-
sage de Dragoman.

Le roi est avee l'aile droite de l'armée
du Timok.

Le général Leschjanine a fait des per-
tes assez sérieuses dans le combat de di-
manche soir devant Tzaribrod.

— Les pourparlers entre le prince
Alexandre et la Porte sont d'un vif inté-
rêt. Le prince, après avoir proclamé l'u-
nification de la Bulgarie et de la Roumé-
lie, recherche maintenant comme vassal
de la Porte le secours armé de ces mê-
mes Turcs qu'il voulait déposséder, et se
déclare dans l'impossibilité, suivant le
traité de Berlin, de négocier avec l'enne-
mi. Nous avons dit hier qu'il a envoyé
au Sultan un télégramme déclinant toute
responsabilité au sujet de la guerre que
lui a déclarée la Serbie, et protestant con-
tre l'attitude du gouvernement serbe.

La Porte, en réponse à ce télégramme,
s'est bornée à constater que la violation
du traité de Berlin par les Bulgares, a
naturellement encouragé les Serbes à en
faire autant.

La Bulgarie a envoyé aux puissances
une note-circulaire qui expose les raisons
impérieuses qui ont amené la Serbie à
faire la guerre à la Bulgarie.

Elle termine en déclarant que la Ser-
bie n'a pas l'intention de porter atteinte
aux droits du sultan , qu 'elle proteste de
son respect pour les traités et ne pour-
suit qu 'un but compatible avec le soin de
sa dignité.

NOLWELLES SUISSES

Trafic du bétail. — On signale de la
Suisse centrale la recrudescence des en-
vois de bétail par le Gothard. Les can-
tons de Saint-Gall et Glaris surtout ex-
pédient au sud une masse de bétail ; on
a vu des trains spéciaux de bétail passer
le Gothard , dirigés sur l'Italie, compre-
nant 20 à 30 wagons comp lets.

ARGOVIE . — Lundi a eii lieu à Aaraù
une réunion des délégués dès autorités
scolaires de dix cantons de la Suisse al-
lemande pour s'occuper de la question
de l'orthographe allemande. Ils ont dé-
cidé de pétitionner auprès du Conseil fé-
déral pour demander la convocation d'un
congrès international chargé d'étudier la
question de l'unification de cette ortho-
graphe.

ZURICH. — Deux chevaliers d'industrie,
se donnant les noms de Heineburg, de
Londres, âgé d'environ 30 ans, et de
Wassmann, négociant, Hanoyrien, âgé
d'environ 25 ans, cherchent en ce mo-
ment à se faire de l'argent en Suisse, avec
des chèques faux , et ils ont déjà ainsi
pratiqué à Zurich une escroquerie de
2,500 francs. Avis à nos établissements
de crédit de se tenir sur leur garde.

V AUD . — La galerie d'avancement du
tunnel du chemin de fer Pont-Vallorbes
a atteint 84 mètres de longueur du côté
sud et 38 mètres du côté nord. L'abattage
au large a atteint 34 mètres de longueur
du côté sud et 20 mètres du côté nord.
L'on a commencé à se servir de la per-
foratrice à main (système Favel) ; ces
essais ont donné de bons résultats et se-
ront poursuivis; l'emploi de la perfora-
trice permettra d'obtenir un avancement
plus rapide. Toute l'entreprise parait
maintenant en très bonne voie.

— On a ressenti dimanche à 2 4 /t heu-
res du matin, une secousse de tremble-
ment de terre à Gryon et à Ollon.

NOUVELLES ÉTRANGÈRES

Les propriétaires des vignes situées
sur le territoire municipal de Corcelles et
Cormondrèche sont invités à acquitter
leur contribution annuelle à l'assurance
mutuelle contre le phylloxéra, dès ce
jour jusqu'au samedi SI novem-
bre courant, chez le citoyen Léon
Latour, chargé de la perception.

Passé ce terme, les contributions non
payées seront prises en remboursement
a' x frais des retardataires.

La contribution de 1885 a été
fixée à 26 cent, l'are, soit 88 c.
par ouvrier.

Corcelles, le 13 novembre 1885.
Conseil municipal.

MUNICIPALITE
de Corcelles et Cormondrèche

Publication munici pale
Les propriétaires des vignes sises sur

le territoire d'Auvernier sont informés
que la contribution pour l'assurance mu-
tuelle contre le phylloxéra en 1885, a été
fixée à 25 cent, par are (environ 88 cent,
l'ouvrier) .

Cette taxe sera perçue le lundi 23 no-
vembre prochain , à la Salle de Commune
d'Auvernier, dès 8 heures du matin à
midi et dès 1 à 5 heures du soir . A par-
tir du 26 novembre , la perception sera
faite aux frais des retardataires.

Conseil municipal.

Jurâ-Neucf iâtelois. — L'assemblée gé-
nérale des actionnaires de la Société
d'exploitation du Jura-Neuchâtelois est
Convoquée pour jeudi 19 novembre 188&,
à 3 72 heures, à l'Hôtel-de-Ville de Neu-
châtel, avec l'ordre du jour suivant :

1. Nomination de trois administrateurs.
2. Nomination de deux commissaires-

vérificateurs.
3. Modification éventuelle à l'article 15

des statuts.
CHAUX-D E-FONDS. — La Société d'es-

crime de la Chaux-de-Fonds avait orga-
nisé pour samedi passé à la Halle de
gymnastique un assaut intercantonal qui
a eu un grand succès. Il est venu des ti-
reurs de Genève, de Lausanne, du Locle,
de Bienne, de Berne, et parmi eux sept,
ou huit professeurs, dont M. Eugène Lar-
dy, professeur à Neuchâtel ; les tireurs
de la Chaux-de-Fonds étaient au complet..

Tous les amateurs de la Chaux-de-
Fonds ont d'abord exécuté le mur, c'est?
à-dire un exercice d'ensemble qui con*
siste en une série de coups simulés et
de saluts, ensuite ont eu lieu les assauts
particuliers et l'assaut général. Le public,
qui fait haie des jouteurs, ne se lasse pas,,
dit le National , d'admirer la dextérité, la
force, l'élégance et l'agilité d'un certain
nombre d'entre ces derniers; Les profes-
seurs se distinguent naturellement par
leur jeu méthodique et calculé, aussi leurs-
assauts particuliers sont-ils salués par de
chauds applaudissements.

Parmi les amateurs, plusieurs sont
d'une force remarquable et peuvent lut-
ter sans trop de désavantages avec les-
hommes du métier. Quatre enfants, dont;
deux fillettes , se présentent à leur tour et
font preuve d'élégance et d'adresse.

Enfin , pendant plus d'une heure, les
tireurs qui avaient assisté essentiellertènf
en spectateurs à la première partie du
combat, se livrent des assauts sur tous
les points de la salle. C'est un bruit étour-
dissant d'épées qui se heurtent, d'appels
précipités, d'exclamations diverses ; les
tireurs s'excitent mutuellement et se met-
tent tout en nage. Heureusement qu un
buffet bien garni, établi au coin de la salle,
leur offre de nombreux rafraîchissements.

Au dire des spectateurs compétents, il
y a généralement progrès depuis l'assaut
de Lausanne.

Un banquet a clôturé la soirée.

CANTON DE NEUCHATEL
Il y à une quinzaine de jours, la mes-

sagère Baillod, de Saint-Aubin, a eu le
malheur de perdre sa bourse contenant
640 francs, remis par des pratiques pour
acquitter des notes en ville. Les recher-
ches et les démarches pour retrouver
cette somme n'ayant pas abouti, plusieurs
de nos concitoyens nous ont demandé
d'ouvrir dans cette feuille une souscrip-
tion pour permettre à des personnes cha-
ritables, surtout à celles qui connaissent
la dite messagère, de lui venir en aide et
de contribuer à alléger sa perte. Quoique
nous ayons déjà fait souvent, ces derniers
temps, appel à la sympathie de nos lec-
teurs pour des personnes dans le mal-
heur , nous n'avons pas cru pouvoir refu-
ser notre concours dans la circonstance
actuelle, et notre bureau recevra avec
plaisir les dons qui seront destinés à se-
courir la femme Baillod. Nous citerons
ici quelques lignes que nous recevons à
ce sujet :

« .... Je puis vous assurer, Monsieur,
que jamais la charité publique n'aura eu
l'occasion de s'exercer plus utilement
que pour venir en aide à cette vaillante
femme, dont les circonstances domesti-
ques me sont bien connues, et qui mérite
tout l'intérêt que je réclame pour elle..-
C'est du reste elle qui fait seule la beso-
gne par tous les temps et qui a tous les
soucis de leurs engagements qui ne sont
pas légers ; aussi elle s'abîme. Chacun en
ville vous confirmera ce que je vous dis
de la messagère Baillod , et je pense qu'un
appel en sa faveur trouvera de l'écho
chez tous ceux qui connaissent cette rude
travailleuse, toujours bien disposée quand
même.... »

Reçu ce jour de F. L., fr. 20.— Ano-
nyme, 2 fr. — M. E. C, fr. 5.

A P P E LLA SOCIÉTÉ DES SCIENCES NATU
RELLES sera assemblée jeudi 19 novem-
bre 1885, à 8 haures du soir, au r Collège.
— Communications diverses. Election de
M. Arthur Cornaz, docteur.

TEINTURERIE
LAVAGE CHIMI QUE

IMPRESSION
lie CU. LADENDORFF , à Bâle.

Dépôt chez Mme Petitpierre-Monard ,
rue du Seyon 7.

Expédition chaque vendredi et retour
dans la huitaine.

La vente au profit de la Crèche aura
lieu, si ÇieU 16 permet, le jeudi 3. décem-
bre prochain, ' dans les anciennes salles
du Musée de peinture au Palais Bouge-
mont. Les dons y seront reçus avec une
grande reconnaissance le mercredi 2 dé-
cembre, dès 9 heures du matin, et jus-
qu 'alors par toutes les dames du Comité.

M™" Bovet, Terreaux ,
Courvoisier, Evole.
Cornaz, Faubourg.
Gretillat , Faubourg du Château .
Grether, Promenade Noire.
Godet, Evole 13.
Jeanrenaud-Kilpfer, Evole.
Kestner, rue de la Serre.
dé Montmollin , place du Marché.
Mayor, Evole.
Nicolas, Quartier du Palais.
Perret, Plan.
Robert, Beaufort.
Richard, Boine.
Reynier-Terrisse, Faubourg .
Schin/., rue de l'Industrie.
Stauffer , rue de la Côte.

Cr_c_e de Neucbàtel


